


ATR AIT d'une Lettre du CAIRE 
du 30. Juillet. 


Es Beys d'£gypte fout tou- 
jours fous les armes contre 
le Gouverneur Ottoman , qui 
de fon côté cherch: à les 
foumettre par la force. Ce- 
pendant cette Guerre traî- 

4 ne en longueur & ne prend 

seltne tournure diciGve. Les heftüitgs, 

iv Ces depuis ie 20. Juin jusqu'au 29. 

Riet, cltent peu d'importanee. Des di- 
t Combais, qui pendant cer intervalle 
En lieu entre les Troupss de la Porte 

®% Mameloucks, le plus rewarquabie cft 
| du 22. Juillet. Les Albanois, ainf 
la Maifon du P:cha, oceupoient des 

Eanchemens , qu'ils avoient pratiqués 

fte le Village de Choubra & un autre Vil 

S frué à VEA du premier. 

Olt très - bien les Mfameloucks du haut des 
Waffes: Maîtres de la Plaine, leur droi- 

*appuyoit fur le Village de CAallacan, 

Hufein- Bey étoit placé avec fes Voirs, 

Anfanterie, une ou aeux Pièces de ca- 

‚ & une Chatoupe-Canonnière; Zóra- 

lBey fe trouvoit au centre; & Osman- 
» avee quelques Pièces d'Arcillerie, 

„Wandoit la gauche de l'Armée, Vers 
Ure de midi, les Albanois , impatiens de 

ion des Marmielouchs , firent avancer 
Cavalerie: Chargée avec violence, 
2 replia fur Infanterie qui s’ouvrit, 

bits Afameloucks, expofés à tout le feu 
 WMousqueterie Albanoife, Furent ch'i- 
de fe retirer. Les deux Partis fouffri- 
hi beaucoup dans cet engagement; mais 

â rien fou de pofitif fur le nombre des 

its, Dans la nuit du 22, au 23» les A/- 
is attequêrent avec fuccês le Village de 
lacan; & Huffein- Bey s'enfuit en aban- 

Want fes Canons & fa Chalcupe- Canon- 
®3 ce qui a rendu un peu de liberté à 
Wigarton du Vil. Les Beys, campés 

er 4 de la Vitle, n'ont fait aucun mou- 

AN — Dans la journée du 29. Juillet, 

Coup de Troupes font forties pour zl- 
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ter combattre Osman-Bey-Bardiffì, quis’eft, 
dict-on, retiré jusqu'au Lac des Pélerins. 

‚‚, Un Officier de la Porte, arrivé ici le 
26. Juillet, a remis à Kourchid- Pacha des 
Firwans, relatifs à l'envoi de fubfiftances & 
de Troupes à la Mecque. Les circonftan- 
ces rendenr l'exécution de ces ordres extrê- 
mement difficile. Quelque tems aupara- 
vant, ce Pacha avoit regu du Grand-Set- 
gaens ta Pelie & la troifième Queuë. El 
uvoit auffi vevéru de Petitfs tes Chicks êe 
premiers Il-bitens du Cuive, ainli que les 
trois principaux Ch-fs 2A/banois. Ces di- 
ftin&ions avoient occafionné du wBeontén- 
tement. permi d'autres Chefs; un. Bimbachi 
étoit même paflé dans le Camp -d'Osman- 
B v- Bardi , avec eénviron deux-cems 


kJ 


Hummes. * 

„… En Syrie, Jsmaël, défigné par  Djez- 
zar- Pecha pour lui fuccéder , n'a point 
von!u reconnofître le. Pacha nommé par le 
Porte; ìl a même repouffé à coups de Ca- 
non ceux Vaiffeaux Ottomans, envoyés 
pour recueillir les Tréfors de Djezzar, Le 
Capitan-Pacha s'eft,on conféquence , préfen- 
té devant Saînt-jean-d’ Acre avec 6. Vaise 
feaux, & a fommé Jimaët de lui remettre 
la Vite & les Tréfors. Celui-ci a répon- 
én, qu'il étoit prêt à obéir, pourvu que le 
Porte le confirmât Pacha à trois Queuês. 
L'Amiral a rendu compte de tout à Conffan- 
tinople, & attend les réponfes qu'il efpère 
devoir &cre favorables. ** 


ENTRAIT des Nouvelles de PARIS 

jusauau 1. Brumaire (23. Odobre. ) 

… Le Sérat-Corfervateur a été aflembië 
hier, 30. Wendémiaire, fous la Préfidence 
du Grand- Electeur Fofeph Bonaparte „ pour 
procéder À la nominetion de trois Sénateurs. 
Autant de Liftes triples de Candidats pour 
ces Places, mis originairement fur les rangs 
par les Collèges- Ele@toriux des Départe- 
mens, avoient été gdreffécs par VEmpereur 
au Sénat le 24, Vendémiaire, Surces Lites 
fe trouvôient MM. Fabre (de l'Aude,) 
Préfident du Tribunat 5 Villemanzi , Infpe- 
geur en chef aux Revuês, & Tafcher de Ja 


Pageri:; MM. de Stmouville, Ambafladeur 
à la Haye; Talftouet, & Saur, Membre du 
Corps - Légiflatif ; MM. Canclaux, Général 
de Divifion 3 Botfoun, Préfident de la Cour- 
d'appelt à Turin, & Lachaife, Préfer du 
Département du Pas-de-Catais, Les Can- 
didats, qui ont réuni la msjorité des fuffra- 
ges du S$nat, é& qui par conféquent ont 
été proclamés Membres de ce Corps par fon 
Préfident, font MM. Zafcher , Saur, & Can- 
claux. Iluit jours plutôt, 'Empereur, de 
fon côté, a nommé Tréforier du Sénat, 
d'entre trois Candidats préfentés par cz 
Corps , l'ancien Miniftre de Intérieur, 
Chaptal. Les Sénareurs Sers & Hernier 
avoient été propofés conjointement avec 
leur. Collègue Chaptal pour le Poftede Tré- 
forier du Sénat, Pofte qui vaquoit par la 
mort du Sénateur Fargues. *” 

‚, Paris ne fournit guêres d'autres Nou- 
velles en ce moment, à moias qu'on n'y 
ajoute celles des progrès des préparatifs 
pour les Cérémonies du facre & du cou 
ronnemgat de "'Empereur. Parmi les pré- 
paratifg Me ces Cérémonies les vaftes con- 
ftruétions, qui fe font à VEglife de MVorre 
Dame, à V'Ecole- Militaire, à la Place de 
Yilôtel- de- Ville, excitent vivement la cu- 
rioficé. - Il fe fait auffi dès-à-préfent des 
dispofitions pour recevoir les nombreux [1ô- 
tes, que la Capitale va réunir à came uc- 
cafion dans ton fein ; une partie ea fera logge 
chez les [labitans, fcavoir crux appcllés à 
aflift:r au Sacr=* par devoir. Le premier des 
Ilôtes qui fontartendus, le Souverain - Pon- 
uúfe, paroic.devoir occuper avec fa Suite 
des Appartemens au Palais Impérial des Zwi- 
leries. L'arrivée du Pape Àà París ne pré- 
cédera que de quelques jours la grande Cé- 
rémonie, qui va Ï’y amener. Le départ de 
Sa Suinteré de Rome eft fixé au 3. Novem- 
bre, ainfi qu'on vient de lapprendre au- 
tentiguement. Des Dépêches du Cardiunal- 
Archevêégue Fefch, Miniftre de France près 
le Saint-Siège, en date du 15. Veúdéiniaire 
Cz. Octobre, ) ont donné la dite Nouvelle. 
Un Courier l'a apportée entre autres di- 
reêtement à Lyons Ville, où le Souverain- 
Pontife paffera, & où il lui fera rendu de 
très- grands honneurs , entre autres celui 
d'être recu par trois-cents Jeunes- Gens, 
formés en Cavalerie volontaire pour fervir 
de Garde à Sa Sainteté, Le Pape fera ac- 
compagné de cinq Cardinaux, y compris le 
Cardinal Pesch: Il y aura en outre àfa fuite 
quatre Evèques, deux Prélats de premier 
ordre, quatre Prélats Camériers, trois Au- 




























mÔaiers , deux Metres des Cérédlh, 
deux Princes Aomsins Conmendaus apert 
Garde - Noble, ua Suriateudant de 
fon, deux Seerétaires, un NIédeel ien: 
Chirurgien, kes L2 nombre des P 
nes de la Suite de Sa Sainreré & de 
dinaux excédera celui de quatre - vinf 
voyage fe fera par conf$quent en tr 
vilions. La première, où fe trouw 
Cardinal Pesch, précédera d'un jÖ 
Saint-Père , qui lui-même fera {ui$ 
ua autre jour d'intervalle , par la C® 
me Divifion, ” 


dernier voyage, te Journal officiel: BS: 
blié un grand nombre de Décrets, 82 
| e de Décrets, Fdhao 
récemment par Sa Majaft$ à F'avanca8lh } 
quatre nouveaux Départemens de Bh, 


gauche du ARZin. 


Pa déja vbfurvé, ont actiré tes foius 
culiers du Souverain , pendant le 
qu'il ya fiit, On en jugera par qoelf"" 
examples. A Aix-la- Chapelle VEmp/ | 
a ordoanéla levée d'un Plien gënéral à 
taillé des différents Conduius des vaux 
mates en la dire Ville, ainfi que des 
fans dans tesqucltes tes Bains font é2 
pour qu'enfuite il fûc rédigé un proj 
reftauracion & d'embetliffement des. 
duits & des Bains, moyennaat une 
de 159, mille Francs à faire par le Tr, 
de "Espire, La Ville de Co/ogne a obhe 
Pévbtiffement dans {on Porc d'un Ent 
réel de Merchinkifes & Denrées derd 
res, prohibtes & non-prohibtes. UnT 
me privitêga a Gré accordé au Comrft 
de Blzyence. Le Port de Coblentz af 
compris au nombre de crux, qui jout 
de la Faculté de Ventrepôt de Tb:c5h 
fvuilles , venarnt de VEtrangêr. 
jzts, enfin, d'un intérét érendu & urbjx 
pour toute cette Contrée des quatre Délft 
temens réunis, ta diftin&ion des Rede 
ces Foncières & Féodales, & la ligu 
ton de la Dette publique, ont commi 
À être réglée. Voici en abrégé ce quit: 
Pun & à lVaurre égard, a Gré faic & arrêlj: 
‚… MM. les Confcillers- d'Etat Digot -P$ 
menen, Cretet, Jollivet & Colin, réurl ! 
Mayence, onttenu plufieurs Confereneesid 
MM. Pambon-Saint- dndré , Préfet du 
Pâärtement da Mou! -Tunnerres Chaban, 
fet du Département de Rhin -& - MoftÀ 
Méchin, Préfet du Département de Ia A4 
& Kepler, Préfer du Département de la 
rt. A ces Conférences ont été appcelléS 
Poifant, Adiminiftrateur- Générai de VEB 


NMont, & MAL Guyon, de Muyenee; Gol- 
AR Coblentz; d'Arrabiat A d'.lin- lar 
cer le, & Letièure, de Zrèves, Direécurs 
Men Adminittration dans les memes D4- 
sp raf eSs ainfi qué les plus habiles Juris- 
„tes du Pays. L'objet de ces Contéren- 
eoit de parvenir à la liquidacion & au 
Ì Ment des Dettes des quatre Départemens 
tt Five gauche du Akin, tant infcriees que 
Antes, a la charge foi de I'Etac, fuit des 
Munes, & À lever les dificultés exiitan- 
i nc ativeme nt àla diftin&ion des Redevances 
êres & des Redevances Féodales. D'après 
Lréfultars de ces Conférences & les Avis 
done Gré préfentés, Sa Majefté a décre- 
Cs dispoûtions, contenuês dans deux Dé- 
; lg Impériaux en date de Afayence leg. Ven- 
nitie Cr. Oktobre. ) Le premier Décret, 
tant en 12. Articles, déclare, quelles 
ì les Redevances purement Foncières, & 
Comme ‘telles feront acquittées ; & quel- 
4. tOnt celles qui, d'après les ufages du 
Vs, doivent être regardées comme Féodales 
A Par conféyuent, comme abolies, Le fe- 
4E Deécret, divifs en huit Fiercs & com- 
Haar guarante-cing Articles, a pour ob- 
or liguidation des Detres des mêmes Dé- 
Mens. Pour eer cffst il cft érabii, à 
Jeuce un Confeitler- d'irat chargé de cet- 
k lquidation, & aceréd:té par te Gouverne- 
ment auprès des Princes de l'E£mpire , qui 
„des interêts communs avec Ìa Hrauce, 
tons le rapport des Destes , toit velacive- 
She à la navigecion du Ahin. Le Liynida- 
vG devra s'occuper des Dettes contra&ées 
Pla Commune d'Afr-la- Chapelle, conume 
Stenne Ville Impúriale: Ses Darttes fe par- 
4 pent entre 'Eue x la Commune: L'Etac fe 
Á Pge des Dertes oencienpement confiituges 
Vers les Particuliers , dont le Capiral ett de 
Lord. Francs: La Commune ct chargce 
hie Ce quelle ‘doit aux Hofpices, Etabliifc- 
Us de bienfaifanee & Fabriques, formant 
be Somma de 532.019. Francs: Elle acquit- 
A en outre, Varricré de fes dépenfes Ad- 
riltracives 5 nne Créaace d'environ 245,0c0, 
og VCS» prétenduë fur elle; plus une Dette 
‘090. Fr. , anciennement hypothéguée fur 
Jeux; & une antre, hypothéguée fur les 
ins, montant à 3c0,0c00. Francs. Parcitle 
tie dre eft prife à l'égard des Dettes de l'an- 
Te, ne Ville Impériale de Cologne, dont PE- 
ul doit acquitter, l'ancienne Dette an Capi- 
Barri & 1,165,795- Francs, ainfi que les intérets 
de Erés, vandis que la Ville demeure chargée 
hyee qui eft dû aux Hospices, ainfi que de 
fu PPrtion des Créances des Paroiffes & Fonda- 
ns àconferver; elle fera déchargte des arré- 
Cs „en compenfacion des mefures , prifes par 
Rr pour le foutien de fes Pauvres & des 
ye blifemens de bienfaifance; les-arrérazcs 
zup,…, Dette nouvelle feront àfacharge. Ls 
aries Communes acquitteront: leurs Dettes 
\ \ emploi des moyens. ufitgs dans les qua- 
Dipargemens avant Ventrce des Armées 
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Fraugoifes: Elles payeroat les arrérages des 
Drtes aaciennes, acumpter du 1. VendZuialt 
re dé cerre ande. Le mine Arrceé règle [’c- 
tabriffeinent des Commifflaires pour la liqui- 
dations le mode de reudicton des Comptes 
ComtnunauX, la liquidacion de la Deite nou- 
velle & des Dettes Bauliageres, & les moyens 
d: liguidesles Dettes Cominuuales 5 il detigne 
ceux qui devront y coucribuer. Le Coafeil- 
ler-d’Erac Joulliver a été nomméLiguidateur- 
Général des Dettes “de ces Departemeas, & 
rétidera en cette qualité dans la Ville de 
Bfayence. * 


,, Aurefte, il femble avoir été décidé, à 
Poccafion du f$jour de P"Empereur à Mayen- 
ce, que cette Ville continuêra à être traitée 
comme Place forte & comme ForterefTe du 
premier rang. Il se été inféré à ce fujet 
dans le Journal officiel le paragraphe fui- 
vant: “* Sa Majefté a ordonné au Miniftre 
‚‚ de la Guerre de porter une attention tou- 
‚‚ te particulière aux Fortifications de 
>, Mayence, qu'Elle a cxaminéas dans le 
„, Plus grand décail , & dont Ella a été 
2 trés-farisfsite. Elia contidèêre cett: Vil- 
le comme un des Boulevards de la Fron- 
viëre du Rhén. ” 

„> Cinq p. c. conf. 57. Fr, 6o. Centimes. 
Banque de France, 1140. Francs. * 


De Levpe, le 27. Odobre, 
_ On ne pouvoir qu'uttendr: avec inquié- 
tude Vifud des Nigocistions entre VAngle- 
terre & VEfpasne, juges de nature par le 
Miniftère Britaunijse à devoir être annon- 
cé:s au Commerce de Londres. Les crain- 
tes, qu’it a fallu concevoir pour la confer. 
vition uitérieure de la Neutralicé de 1’ Zfpa- 
gne, s'augmenteront beaucoup fans doute 
pir Vinciaent faivanc, Quatre Frégates Ane 
gloifes, appartenant à In Florte de la J/zn- 
che, avoieat mis à la voile, vers te mitteu 
de Septembre, avec des ordres cacheejs, 
Cette petits Eseadre, croifanc te 5. tu cou- 
rant près des «dgores, a rencontrd gure 
Galions Epazaols, retournant de Rí,-de- 
lr-Plata a Cadix. Le Commandant 4u. 
glois, Capitaine Graham Moore, n'ignoran: 
Pius alors que fes ordres portoient d'arrdtcr 
les riches Vaiffzaux attendus des Zndes- Ov- 
cidentales en Efpagne, a fait notifier cas or- 
dres au Commandant E/pagnol. Celui-ci, 
un Contre- Amiral, a refuf$ confiamwent 
de s'y foumettre de bonne volonté; apres 
quol te Capitaine Moore lui a envoyé drs 
boutets pour le forcer d'amener. Ul s'en 
et fuivi bientôt une Afion très- vive, 
dans Taquette un des Galions a fsuté en 
air, & qui a fini par meere les autres au 
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pouvoir des Frégates Britausiqucs. ke toine Mummónd, a annoncé l'événemt SC 
Cowpmandent de l'une des derniërus, Capi- 18, de ce mois, À V'Amirauté à Zoudr 











Les Librafres HoLtTrorP @& Gravius à Amfterdam viennen? de mettre en vett 
BOUVvelle Edition de deux Ouvrages Clafliques dans la Hollande ; /ravoir: 10, L'$ 
conftruire routesfortesde Moulins àvent & a cau3 Ouvrage ord de 64. Planches de MO 
feurs Plans, Élévacions @& profits, par JEAN VAN ZYLs le Texte. en Allemand! 
Hollandois. — ev, L'Art de conftruire aes Eclufes, des Ponts-levis & tournanss | 
lins à châtelet & à vis, ou à limace; Ducres 5 Pompes À deffscher les Canaux , & 
fieurs autres Ouvrages & Machines Ilydrauliques, avec 55. Planches, par T. vangt 
HorsrT & J. PouLers Texte Frangois, Allemand ou Îloltandois. — Le Prix dl Àrc 
cun de ces Ouvrages, imprin:és fur de beau papier, grand -éléphant , in Polio, & lon 
demi -en-veau, eft de o5. Florins argent coinptant. M 
Ul vient de paraitre chez Hrssr, Libraire à AMSTERDAM, demeurant Sur le RE ju 
No, 73: re, Sarno, dlranac pour l'année 1805, embelli du Portrait de Madame Wles 
wier, foigneufement exdcuté, B de 5. autres Figures, aravées d'après des Antiques , A tu 
doré fur tranche CP en étui, prix fa: ro: —; relié en Maroquin en forme de Porsefginu 
de, prix f5: ro. — 20, L'AMUSEMENT DES Soctérús, Alnanac pour PRN 
1805, avee mug Gravure; relië, doré fur tranche Gen brui, priv Êt.— Ë 
Aleffeurs Veuve E‚ Crouse & Comp., Barauiers de S. AL, Cecholique # Axrst 
DAM, avertiffkat par ordre fuplrieur, que, le premier Novembre prochain &° Los jours 
vans, on vaquera, au Bureau des Caffiers Cuyx van Mieror & Terrenoof® 
contre remife des Obligations, au payement de la férie des Goo. Aions remboarfables 
année , fravoir les Nos 6or. à 1aoo, de "Empruxt , négocië en 1792. pour compte de ka Ù 
d'Efpagne à 4. & demi pour-cent d'intérêts, ainfi qu'au payement des Coupons.d'intt 
du mêine Einprunt, échus alors. 


prochain G les jours fuivans, chezles Caiffiers Gerrit Muruer & Fils, au payer” 
des Coupons d'Intérêts, échus alors fur les Obligations non -converties de la troifième Né 
ciation, fwite pour les Canaux d’ Arragon & Taufte par Ecueni QUE & SaNncneät 
Sont devoluës à la nouvelle Chambre Pupitlaire ainfi qu'à celle chargée de la geftion 
Maffes infolvables de Za Colonie de Su RINAM Jes Maffes fuivantes; fravoir „ celles de J 
Wefterman, Ze 15. Férrier; J. Carftens, le 7; Charles- Chrétien Knuht, Ze 12; Sad 
Thiel, fe 31. Mars; Jeen - Michael Schenkel, Je 73 Jreques des Villers, Ze 203 Joca: 
Dictsch, Ze 27. Blaf; Jean Jacobs, te 16. Juin; Frédéric- Guillaume van Iderot, de Ì 
Charles -Fridrich- Philip Kres, le 25. Fillet; Corneille Fench, Ze 6; Frédéric MÉ 
veld, le 135 Elifaberh Bedloo, Veuve Dahtenberg, le 19; Jrcob-Philip Leep, Ze 3 
Jean- Baprifte Bonnemain, le 24. Aoút; Robert Beate, Ze 185 Jean -Caspert Weift 
de 19. Scptembre; Jean Spillenaer, le 17 ; Jean-Godlieb Wunsch, Ze 24; Jean - Cot 
Ehrhard, le 26; Guillanme- lenri ven Ommeren, Je 28, O@sbre; Jean la Jufan-, Z | 
Novembre; Frédéric Roetjens, Ze 105 Jecob Berkhcff, & dans. fa gualité de Chréd 
Steers, Je 135 d'Edouard Elicwey, le 14. Décembhre 1803; Jacob Chriftoffel Rahteke. 
de 143 Jacob Kaffeling, Ze 153 Chriftoffel- Godlich Valentin? , Ze 16. Janvier; Engbe 
Ditmers, le ao. Pévrier; @& le 15. Alars 1804, la Blufit du bannt Leonerd- Jacques ' 
de Caftecle Bellingwour. Conformément à U’ Article XIV. ae PInfruêion & Ordonnar 
émas.bes pour la fus-dite Chambre, on prie tous ceux, aut ont à Former des prétention 
la charge des Maflês fus- dites, ou qui en fret Débiteurs, dr deciarer leurs Prétention kh 
faire le payement de ce qui pourra être dt par eux, dans le dölai dure année à comprek 
jor , auquel les dites Bloes font devolnës à la Chambre, fous peine de döchtancede leur df 
& juftice envers les Curateurs de la dite Chgrtbre, 
PARAMARIBO le 27. Mers 1904. CSiané) TJ. E. vAN ONNA, Seerétaired 
NB. Le terme de payement & de déclaration des pyéteniions vefpe@ives flipulé dans IA 
vis ci-deffus vient d'être prolongé par moi Sons-figné, diiment autorifë à cet effet, de 
mois à compter de ce jour. Ì b 
AMSTERDAM, le 1, Oétobre 1804. (Signé > €. VaN HOOGEVEEN- LANGERAK, qd 
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NUMERO TIE, 
ÍSUPPLEMENT AU JOURNAL POLITIQUE, 
publié à LEYDE, le go. Otobre 1804. 


E TlaAmBoureG, le 23. Odobre. Le Roi de Suède, prolongeant toujours Con 
féjour À Strahlfünd, ycft conftamment orcupé de mefures , qui tendent à imatcre 
cette Place en état de défenfe. Le Comte de Lille & le Comte d'Artois, ainfi 

ile ‚jee les Princes & autres perfonnes de leur Sufte, partis re(pettivement de /2r- 

DX de Londres pour la Suède, s'y trouvent révnis maintenant au Château de Calmar. 
| a publié à Pétersbourg l'Ordre fuivant, adreffé le or, Août dernier par VE npereur 

Hefch:vegue Meétropolitsia de l'Eglife Romaine en Ruffe, À l'occafion de l'inter- 

‘Fon des communicattons entre ce Pays & l'Etat Pontifical. n 

M. LE MÉTROPOLITAIN DE WEGLtise RoMAiNgE EN Russie, Comme 

‚h/®Beons à propos de cefler toute communication avec Etat Pontifical, auf longtems 
WES circonfkances , qui nous ont porté àcette décifien , dureront , nous ordonnons , qu'en vo- 

Walirg d’ Evéque Mérropolitain de V'Eglife Catholique Romaine dans notre Empire, vous 

huies à evercer les droits, privilèges CP pouvoirs, qui vous ont été conférés par le Pap: 

…i» afin que nos Sujets, tant Eccléfiafligues que Laïcs, puiffent ricevoir tous les fe- 

il Íbirituels, dont ils pourroient avoir befvin. Wotre sèle éprouvé pour notre fervice 

efl un für garant, que, Par un fage ufage du pouvoir qui vous eft confié , toutes les 

Tchies Catholiques Romaines, gui font fous votre infpeBion, refleront dans ordre & 

{"@nquillitg convenables. °° 


Rrrcre de PÉTERSBOURG du 7. Odobre, publië par les Papiers de Fránce. 

it L'Empereur de Ruffie , ayant appris, que le Comte de Lille avoit quitéVarfovie, & 
N{e propofoit de fe rendre en Rufie, où it devoit avoir des Conférences annoncées 
Vance avec des perfonnes attenduêës d'Angleterre , n'a pas voulu, que ces fortes de réu- 
8 eufTent Heu dans fes:Etats, S, M, 2 fait connottre au Comte de Lille, qu'ayant en 
Welations fuivies avec le Gouvernement Frangois, ayant (igné avec lui plufieurs Trai- 
EC ce Gouvernement étant reconuu en Rufie depuis te Traité de 1801, Elle ne de- 
“trien fouffrir chez ette, qui púc faire penfer que la Cour de Rue eùt chingé, à cet 
FU, de fyflêème & d'opinion. ” 

EATRAIT d'une Lettre de RATIisSBONNE du 12, Odobre. 

» Das aflaires de la plus grande importance doivent, dit-òn, être foumifes aux déli- 
Wons de la Diète „zufli- tôt que fes vacances feront terminées, Un des premiers ob- 
À porter à la Diëtatare, c'eft le Plan retacif à VO&roi de Navigation fur le Rhir, 

Ure, que les dispofitions en font également avantageufes aux Etats qui avoifinent 
/ Roex rives, & que les Commiflaires, réunis à Paris pour terminer les différends qui 
A Sient depuis longtems à ce fujet, ont fcu concitier les intérêts desdeux Partis, Ainfi 

Ckifte plas de doute, que le Plan ne foic bientôt mis à exécution, *” 
kr Tous les Miniftres, qui fe trouvent en cette Réfidence, fe font rendus ch>z Mgr. 
Steur - Aréhichancelier, le lendemain de fon arrivée des bords du Rhin, ro. de ce 
's pour lui préfenter leurs hommages. On n'a ‘encore rien appris relativement sux 
rt 8 des Conférences particulières, qui ont eu lieu à Mayence, & auxquellesa pris 
ber: A. VEleêteur- Archichancelier ; mais on affure, que S. A. fe rendraà Paris, & 

le y traitera direftement avec le Saint-Père & les Cardinaux, qui y feront réunis, 
Rijp Oncordar à conclure entre le Saint - Sioge & PEmpire Germanigue , pour rógter les in. 
ns de PEglife Catholique en cet Empire; Eglife dont l'Elefteur-Archichancetier eft 
pidhui en Guelque forte le Primat, Le bruit fe répand aulli, que S. A. l'Eleêteur 
„tière fs propofe de faire un voyage # Paris. ” 
el. Bacher, Chargé-d'affaires du Gouvernement Frangvis orès la Diëte Germanigue , 
SU, avec une Lettre extrêmement fiattenfe du Miniftre des Relations - Extérivures de 
per écrite de Mayence au nOMm de S, M. Iinpérisle, ta Croix de ta Légion:- d’hon- 
AI femble certain, que M. Bacher reftera EN Cette Ville, é& que M. Porzalis, Fitsy 
tement accrédieé auprês de l'Ele@eyr- Archichancelier, ” ij ij 













LS 


ENOR ALL Ls Mouvelles de Loxoats du rr. Otobre (par la veyz Je France 
‚… L'Amiral Cornwatlis, venant ae [a Flotte dewar Brefd, eft eotre Lundi, 1e 
ce mois; à Tubay ; d'où il a remis à la Voile Jeudi four, après s'ère pourvu 
Sr de rafraichiflsmens ; niais, le went étant devenu ‚peu après cpatraeire, & ayauc (V 
avec beaucoup ce force toute Îa journée du Dimanche, it eft de nouveau rf 
Lundi dernier à Torbay. (Quant À Escadre qui croife devant le Texel, elle vient de P 
Cous te Conaattdenient de PAmiral Ruffe/, ta mabvaif farté ‘de fon Comtnahdan®, |, 
Thornborotigh , syant oblig# célui-cl A revenir en Anglèterre, nn 
‚‚ Les Depeches du Générat- Major /ellestey, ‘apportées par la dernière Flotte & 
des, foar, três- Favorables, Il eù à été Fait le ture hièr dâns une Afemblée des Direâd 
ce ja Compaguie des Zndes-Orientales, Elles cohtienent entre âuttes ún Rapportk 
conftanclé des opêrations guerrières dé notrt Armée depuis le 6, DScembre jusyü's 
Janvier dérnièr, coûfiftant priùéipalemeat dâhs la prife d'affaur de Cavikgtar, qut ef 
Vort d'une importance majeurè; & ehfuicé dans la deffite-d'un Corps de 10,000. MR 
tôs, doht zooo. omt été tits ol bleffës, Oh a appris GBalément, par des Leures def 
Jork en dmérfgue;, que, le tr. Avril dérnier, hos TroùpPes ont pris poffefion, ap 
Combat opiniâtre, de ta Vilé & du Pott de MAweez, dens 1'Ille de Swmarrn; AM 
dans laquelle lès Afakris ont perdu so. Hoinmtes, ® les nôtres zo. feutement. * 
‚ Les tmêmes Lettres de New-York annonceut, que les deux Frégates Frang 
mouillées en Rade de ce Port Américain, continuënt d'y refter. M. Péróme Bonap 
également fetenu en Amérique, avoir diné Ie 'o4. Aoùt, avec fa Suite, a bord der! 
des dités Frägates, la Didam. Le lendemain M. Förde Bövaparte Evoit Fctourné à 
zùmore, Villë natalê de fon Epoufé, * L'Emperedr dés Wiangois, ‘étant encore: 
mier -Conful (difent les Avis publics de New- Jurk ,) a donne à notre Ville & ® 
tre ‘Nation une nsargue éclatarte de bienveillance, On vient de connoùre une 
tre, qu'il a daigné écrire dernièrement à Mr. Livingflon , Préfident de l'Acadéini 
„, Arts en notre Ville, en réponfe A la prière, que celui-ci lui avoit faite de volt 
„, bien confentir à être aggrégé A cette Académie. Cette Leure eft ainfi conguë. “f 
"‚, Monsieur EnDwARD LIVvINGSTON , Piöldent de-l' Académie des Arts 
New-Yorcm, Faf appris avec intérêt, par votre Lettre du ag. Décembre 1803 rk 
tablifement d'une Sccibté Littéraire à New-York; &, puisqu’il eff asrdable à vorre 
aSmie, que je fois un de fes Nlembres, vous pouvez lui faire connoftre, que j'accepte ce Ì 
avec plaifir, S que je fuis fenfible à la bonne opinion qwelle a de moi. ” i 
2 Fe vous faluë, ” ‚(Signé) … -BoNAPARTE, 


ENTRAIT des Nouvelles de LoNprers du 23. Odobre, 

‚ Les relations avéc l'E/pagne font en ce moment l'objet de l'attention générale, F 
moins qu'un fujet de vivés inquiétudêes pour tous ceux, qui font intéreffés au Conmf 
avec le dit Royaume, ou qui voient à regret la discorde & 1e trouble s'augmentép 
Europe. Le premier fignal de cette alarme a été la communication connuë, faire IEN 
du mois dernier par le Secrétaire - d'Etat pourles Affaires - Etrangères , Mytord arro” 
au Commiué des Négoceians qui eraftquent avec l'Ef/pagne. D'eprès un Avis publics! 
fuite par le Préfident de ce Committé, la dite communication portoit en fubftance : “SR 
‚‚ Sa Seigneurieavoit défiré de voir les Membres de ce Commicé, alia de leur df 
„avis, que les Miniftres de Sa Majefté avoient. été informés, qu’il fe préparoit def 
 memens confidérables dans les Ports d'Ef/pagne, fans qu'il fût parveou au -Minf 
“… sucunesexplication à Ce fujet, & fans aucune vraifemblance, qu'on pût recevoir $ 
, ne exptication fetisfaifante: Qu'en conféquente Sa Seigneurie avoit jugé conv’ 
‚‚ de faife part au Committé du dit événement, afia que les Négocians, qui fl 
… Commerce avec \'Efpagne , puflent enfuite agir comme ils le jugerotent convensD® 
Les tcpátbtes, excitées par une femblabte ouverture, n'ont pu que s’accroftre bea dijk 
depuis peu, & ne paroiffent malheureufement que trop prês de s'accomplir. Les 
fires ‘de Sa Mziefté, én s’informant près de la Cour de Maurid du motif de fes arr 
dénoncés, oat donné à-la- fois des ordres POUr l'arreftation provifoire des Galions 4 
gnols, atrendus encore des Endes- Occidentales , chargés d'argent & d'autres objetbg 
cieux.. Ces ordres , que l'événement a révélés, ont recu la plus promte & -Ias plus 
tante exécution, de furte'à hifer bien peu d'efpoir d'accommodememt emecies deu» 
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ki reus ceux, qui fe rapp:tlent l'iffuë accoûrumée de toutes iNsgoclations, anus 
pt Reme manière É accompagnées de voyes de fait. Le Capitaine Mlumivoud … 
plane la Frégate 22e Lively, a apporté, le 18. de ce mois, àl’ Amirsucé Pavis cure 
ores Chaude, qui avoic eu lieu dans VOrden Atlantique avec quelques Gelions 
1 rs Ca laguelte le dit Capitaine avoit eu part lui-même, La Gazette dela Cour 
le Pp Point parle jusqu’ici de care Affaire importante, nous fommes obtigés d'en ïzire 
af, fn, APrés des rapporis pariculiers. Une Escadre, compofée de quatre Frégatus 
Ee Helté, fgavoir epe Zndef:stigable, Capitaine Grazam dloore; ere Al defa, Capiuai- 
KE the drup tian , Capicaine Sutton; & the Lively, Capitaine lamsmoimd , a rencon- 
reêâl Se du evurant, dans lOréza Atlantique près de Sre, Marie, quatre Vartleaux 
ort BS» allant de Rio de la Plata à Cadix avec de richzs Cargaifons, & commandés 
ús Contre- Amiral. Le Capitaine Jore, comme le plus ancien Comrmandaat des 
teif® Brivannigues, Eenvoya aufli-tòt, en conféquence de fes Inftructions, à bord du 
Âniral E/pagnol ua Oflicier , chargé de notifier l'ordre d'arréeer les Grlioas de 
Non. Aprés quelque tems de déiibération, le Commandant E/paenol répondit en 
tês- polis, qu'il n'avoir rien appris d'hoftilités entre lon Pays & Vatng/eerve, 
it Be pouvoir fe foumetrre à aucune arreftation. Cette réponfe ayant érérapportéeau 
ME Move, & te Contre- Amira! Efpagnol y perfiftant, le premier hiffa fon Pavil- 
‚N Úra ua coup de Canon dans la voilurs du Vaifleau du Contre- Amira! pour le 
/ pj cher, IL s'enfuivit immédiatement un Combat, qui devinc bien -tôt très- chaud, 
: As d'un quart heure, l'un des Galions fauta en l'air. Les trois autres contituc- 
ore leur reu pendant quelques minutes; deux Furent obligés enfuite de fe rendre, 
Woifième chercha à s'échipper. Mais ce dernier, pourfuivi & attaqué de nouveau 
Fégatr? the Lively, dut également fe rerdre, quoigu’aprês une nouvelle réfittince 
tufe de 10. minutesenviron. Ce dernier Vailfesu Lfpagnol fut trouvé être /a Fama, 
zip Canons & de 300. [lommes d'Equipage. La perte en Ilomimes à bord des Gations 
ov Oncée, comme ayant cté wês-confidérabie, fans compter V’Equipage du Vaiffeau 
té, Equipage devenu presque tout entier la victime de ce desaftre. Les trois 
se? Pris par 'Escadre Brirannigue, font la Fama, la Medea, & la Clara: Leurs 
Als, conûftant en partie en argent, doivent être d'une fort Brande valeur. Le 
Ue LLemmand, premier porteur de ces Nouvelles, eft arrivé le 17. du courant au 
Orfsmouwth, à bord du Lively, avec fa Prife Za Fama. Deux jours plus tard, le. 
TES - midi, les Frégates she Ladefistigadle & the Amphion, commandées par les Ca 
L Dorre & Sutton, font entrées A Piy:nouth, avec les Galions Za Medca & la Cla- 
“es Ollieiers Pfpagnols font libres fur psrole; leurs Marius, gardés à bord, ne font 
Fitis en général fur le pié de Prifonaiers de Guerre, & ils recoivent la même 
Ai te les Marins Brirannigues. * 
ob aUtre démê!é, mais moins fanglant jusqu'ici, s'eft Slevé en Amdrigue entre VE- 
ere les Erats-Unis. Îl elt mé.de la prétention de ces Etats de reculsr les Frontid- 
Á. la Province: de ta Lovifiane, nouveltement acquife par eux, jusques dans la Zj. 
À “cidentale, poff$dée par Sa Mijefté Catholijue, Le Gouverneur Efpagnol de la 
hk adreffS au Repréfentant du Gouvernement des Etats-Unis dans la Louifiane, au 
gala die prétention & des dispofitions qui en font ráfultées, les plaintes & la 
{ leien les plus formellys, Ces plaintes & cette proteflition fout contenuös dans 
P kre en date da ;r. Mei dernier, dont voici la tradu&ion. . 
yd Femarqué dans les Moniteurs Nos 396. & 397, Publiés à la Nouwell:-Orltans les 12. 
don Meis derrier, l'Acte, traduit en Prengeis,:qui fixe le montant & le mode dt: per- 
rjets droïrs , dont fodt chargées lès Marchandifes, qu’iteft permis d'introduire dans les 
hs Etats-Vais. V avantvuavee beaucsnp de furprife, que dfobille eft compris dans 
aj, CC de zes Ports, aulli-bien que diaurres territòires faitant partie de la Flôride- Oce. 
ene manqierois à mes devoirs, {i je reftois tranquille fpectateur d'une viotarion aut 
tan sle Ta Souvsraineié ,gae Sa Majefté Catholique jet indubitablement en droit d'exercer 
arte Province. Uae telle violation ce cetre Souverzineté ne peut être atrribuée à une 
qupy'isque Perreur provient toujours de caufes, gui dans le préfent cas n'exiftent point 
les Paroîtrt par les raifone que je vais expofer. en _ 
Upntats-Uais prétendent, que les limices du Pays „ qu'ils ont acheté, s’étendent, 
» Auf loin que le cours du Perdigo, fondant leur prétentian fur ce que cetie Ri: 
WE précédemment ta lidite de Ja Province de la Louifiene du dit côté: Mais, conuue: 
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'TaTranct a CÉdé à la Grande-Brétagne, parle Traité de 1763, toute la Contréc dep? 
bhouchure de la Rivière d’/herville jusqu'à la Rivière du Perdido, laquclie Conut 
conguile par les Armes de Sa Majetté [Catholique } dens la Guerre de 1770, il s’cnf! 
derament, que les Ltatls- Uiis Cont beaucoup moins fondús à recl:mer le Territoire 
tion que ne l'étoit Sa dite Majefté, lorsqu’Blle recut la Leriffane de la France, A dé 
Ia Conirtg entière C-puis Pietsbourg (precédemment Fort- Duquesne) jusqu'au conf 
Pobis & da Mifiwippi, chdée dans le dit Traité par la Pruuce à la Grande - Dréragt 
ietfe alors de ces Colonies appellées aujourd'hui les Efats-lJais. Jerépète, SIR: 
Krtats-V'aiisontmoies de droit pour réclamer ce Territoire , puisqvue, ainfigu'ileft con? 
we fixes lleace, le droit de conquêteett toujours préférable à celui réfultant de quclqüec 

…… Le préíent cas ett parfaitement femblable; &, fi les Lfats-Unis, par tes raifon® 
altemneute jegent que leurs linsites s°étendent jusqu'à la Riviere du Perdido, ils 0%: 
un exempie qui pûc autorifer Sa Majeité [ Carholigue ] à faire valorr fes droits fur Jef 
torres ci-deifus mentionnés; droits dout Elle ne fic point ufag2 lorsqu’Elle prit poflé 
Ty Lonifare, parce qu°lle ne Ies croyoit point vaiables alors, comme Elle ne les 
roit poiat comme tels ju:qu'à ce moment, ne fùt-ce à caufe de leur conformité 
préfenres réclamations des Etats-Unis. * ; 

…… Par les mèmes argumens, dont les Etats-Unis fe fervent pour obtenir ce qui le 
vient, c'ett-à-dire, pour demander la Province de la Lewiffene telle qu'elle étoit 
demment, & non pas telle qu'elie eft à-prcfent; par ces mênmies argumens on pourf$. 
prouver, que Ponce de Leon, qui le premier des Europlens mit pié à terre fur la Cô 
Floride, en prit poflcflion an nom de Sa Majefté [ Carholigune, ] couformément à 
fuivi A l'égard d'autres Pays découverts. 1 cit de même très-bian connu, que, dans 
qui a fuivi immédiatement cette découverte, toute la Contrée, depuis la Baye du 
gie jusqu'à Pextrémitd S-pterntrionale du Territoire occupé à-préfent par les Etats: 
étoit connu fous HM dénominarion de la Floride. S'il faur, par conféquent, que des 
ces foient rêclamges relles qu’eltes ont été autrefois, l'Lipegane aurafans doute à céderkk 
ride - Occidentale ; mais, en vertu du même principe , les Eeats-U'sis devront, en rev 
«bandonner A l'A/paguz la Georgie, la Curoline Meridionale & Septentrionale, &C 
Maintenant je demande à Vorre Excellence, comment les Etats-U'vis qualifieroient U: 
clamation de cette efpêce, taite par PE/ragnet Qu’on la quatiùe comme on voudra, lt k 
qualitication fera applicable aux prétentions, formées aujourd'hui par les Etats-Unis. t 

‚… Vorre Excellence fe rappellera , que parle Traité de St. Iidephonfe, en date dut: 
bre 1800, & par celui de Madrid, en date du 21. Mars 1001, la Cour d'E/pagne a rl 
au Gouvernement Frangois la Province:de la Zotiffanc;s & . comme le mot de rétf 
renferme un fens précis, qui doit être connn de Votre Excellence aufì bien que de 
faut au(@ que Votre Excellence juge, que la rétroccfion de la Leuifiane à In France df 
s'entendre de la Floride - Occidentale, conquife par Sa Majefté [ Catholique ] pluficurs % 
après quEllea été en poffefion de la Louifiane , à moins d'une elanfe quite ftipulat € 
fémcent: Cette claufe n'exiftant point, il ne peut y avoir aucune bafe, fur laquelle les? 
tions des Erats-Uuais puiffent Crre éuablies.** d ‚ 

„‚ Fandé fur Ies principes que je viens de développer, & conformément aux obliff 
que m'impofe ma Place, je protcfte formellememt & folemnetlement contre l’ Acte du Cc 
meptionné ci-detfus, & je déclare à Votre Excellence, &, en vorre perfonne, an 
nement des Etats-Unis , ** que je crois de mon devoir, & qu*en conféquence c'eft of 
tution, de m'oppofer, même par la force des Armes, s'il étoit néceflaire, contf 
‚ate d'autorité que les Etats-Unis, ou toute perfonne agiflant en leur nom, 
… prendroient d'exercer dans Ie Pays foumis à la domination de Sa Majefté [Catbol! 
… de même que contre tout ate dérogatoire aux droits de Souveraineté de Sa ditc M 
laiffant refïponfable des fuites celui qui, par des mefures précipitées ou par des 
tions mal -fondées, rreublera ou rompra la bonne intelligence , fubfiftant aucljem 
tre les deux Nations rcfpettives, °° 
„, Dieu vous conferve pendant une langue fuite d'années. 3 

PENSACOL A, le 1. Mai 1803. (Signé). Vizente TorcHii 
A Son Exeellence-W. CLAIFORNE, Ecuycr. 


„ L'Amiral Cornwallis, retenu depuis quelgüe tems À Torbay, après y être arr 
eaux de Breff, fe trouvoit encore dans le premier Port le Jeudi 18. de ce moff 
croit cependant, que depuis il aura pu remettre À la voile pour retourner à fa ® 
& reprendre fon Commandement. ” 

„ Annuitésconfulidées à 3. p.e.57. & UD Quart; A4. Pe ee 73e “ 
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4 LEYDE, par J. C. Texien WEETMULLER 


